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66 ÉCLAIR ° 


‘“ ENTRE LES CORDES DU RING ” 
montre la victoire d’un vrai sportif, capable 
de surmonter l'adversaire par le courage, 


l'effort et la tempérance sur les exploiteurs 


CM 


NTRE LES CORDES DURING ) 


éhontés qui vivent à ses dépens. 


66 ÉCLAIR *”, c'est l'aventure dans le 
quotidien. 


L'homme que nous croisons dans la 
rue peut être un héros au même titre 
que celui dont nous lisons les hauts faits 
dans les livres d'Histoire. 


On a trop tendance à considérer que 
derrière la façade de ce que nous appe- 
lons ‘le monde moderne”, il ne peut 
se dissimuler que lâcheté et cupidité. 


ANGEL AUDAZ, dans d'humbles 
milieux, s'interpose entre le courage 
malheureux et l'exploitation éhontée. 
Il le faitàtitre de détective privé, mais 
dans l'exercice de cette activité profes- 
sionnelle, il met un courage et une 
intelligence exceptionnels au service de 
la justice et de l'équité. 


Retenez ÉCLAIR?” chez votre 
marchand habituel. 


1 Récit complet 35 Frs 
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EnoaDwAT BAILLAIT DE IOUS SES FEUX EN CETTE CHAUDE NUIT DE HN DE | [MAIS DANS L'UNE DES RUES ADJACENTES, SEUL LE BRUIT DES 
SEMAINE . LA POPULAIRE AVENUE NEW-YDRKAISE ÉTAIT PARCOURUE PAr| |PAS D'ANGEL AUDAL S ENTENDAIT AU MILIEU 

UNE MULTITUDE DE GENS QUI ALLAIENT ET VENAIENT À LA RECHIR) 
HE « 


$ D'ANGE! DU 
SILENCE BRISÉ PARFOIS PAR QUELQUE LOINTAIN 
KLAX ON D AUTOMOBILE . 

— _ _ 


a ls 


T1 
D'UN SPECTACLE DE LEUR CHOI 


(Mais UNE SURPRISE] 
L ATTENDAIT .... 


PFRUR QUELS MOTIFS ESSAVEL-VOUS D'EFFRATER 
|CETIE JEUNE FILLE P ÊT QUELS SONT CES 
COMPORTEMENTS PEU HONNËTES ? 

J'AI L'IMPRESSION QUE LA POLICE 
SERAIT CONTENTE DE SAVOIR TOUT 


ELA. 
D Wesr. ce pas ? 


PUR TOUTE RÉPONSE L'INCONNU PORTA LA 


MAIN À L'INTÉRIEUR DE SON VESTON ET 
EN SORTIT UN PISTOLET NOIR … Sanaa 


DE SA FILLE 
INES ET f 


GE 
ne 


4 ZOANS, ORPHEL NE Dé DE MÈRE, Ines 
ÉTAIT UNE CHARMANT. 


4 SŒUR ALONZO 
ÉTAIT UN ÊTRE 


LECONMTE 
FAIBLE.ET TRÈS | DE MENDOZA 4 GARDER SEC 
PARESSEUX... L'ORIGINE DE SA PRTURS PTE... 


) (7RA/ À DEL RIO DEMAIN ET JE 
TE RAPPORTERAI L'ARGENT 
(es TU AS 
BESOIN. 


JEME DEMANDE 00] TU FERA/S MIEUX DE Fi O0 mn (ay ÊRE EST-IL TOUJOURS AUSSI PEU GÉNERE. 
PÈRE PREND jf PENSER À AUTRE CHOSE, [RE Ô 


TOUT CET OR ALONZO..CELA | 
DONT IL / WE NOUS à IDOUQG 
DISPOSE : REGARDE PAS 


bu Î 


ie à 


ss dl 1. 

À 1LEs A/S qu'ALONZO FRÉQUENTAIT ETAIEN 
DE PEURECOMMANDABLES OISIFS, ET IL, 
AVAIT LE TORT DE BAVARDER INCONSIDÉRE 
MENT AVEC EUX DE CE MYSTERE.... 


«4 VOUDRAIT QUE JE TRAVAILLE { /L 
DIT QUE L'ARGENT DOIT SE GAGNER 
AINSI. ALORS QUE JE SAIS BIEN 
QLE LU/ /L NA QU'A PU/ISER DANS 
SON MYSTÉRIEUX TRÉSOR !. 


PRUDENT JEUNE HOMME DEVAIENT AVOIR DES 
UITES DRAMATIQUES POUR SON PERE 


UN LASSO SIFFLA,S ABATTIT 


SUR LES ÉPAULES OU COMTE CONDUIT DANS À 
£T LE DÉSARÇONNA EU 


UN Lt 
{ ” SECRET... 


W7 
D 
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JE VAIS TACHER 
DE SAVOIR S'IL À 


Due vars ALLER N | ÉTÉ VU EN VILLE. 
VOIR LE SHERIF, - 


 SŒUIRETTE. } 
Va 
| L 


Fu 


LE LENDEMAIN MATIN, it 48 
LE COMTE N'AVAIT PAS REPARU !.….. CHEZ LE 


L À DONC DISPARU LORS DE SON RETOUR] |voic, 1e CHEF DE DISTRICT MENT DE 
7 OUI, SHERIF, LE COMTE, | mais DANS VOTRE MALHEUR ; 
DE MENDOZA A QUITTÉ EL NE M'ANNONCER LA VISITE EN TOURNÉE 


p “/ 
MA BANQUE HIER- PHONE. . NSPECTION DE BILL TORNADE. 
VERS MI0/, PORTEUR- BILL TORNADE LAS 
DE 500 DOLLARS !.. l DE LA POLICE MONTÉE? 


LUI-MÊME, JE L'ATTENNDS DUN MOMENT | |-BON.' APRÈS TOUT CE QUE VOUS M'AVEZ APPRIS, IR QU'EN CE MOMENT LES RAVIS - 
4: "AUTRE. ATTENDEZ-LE /CI, ET TACHEZ | |JECONCLUS QUE VOTRE PÊRE À ETÉ emcevé..| |S£ RS Pr Eire ARR TRAÏN 
nas D'ESSA 


LE RETROUVER AVANT MON IN À = ru 
ù - EST POURQUOI JE 
2 | s CRAINS TANT POUR 
S ni : d SON SORT !... 


Les À 
ET ay" 


NE CRAIGNEZ RIENY POUR SA VIE TANT QU'IL N'AURA 
PAS LIVRÉ SON SECRET ET QUE LES BANDOITS N'EN 
AURONT PAS VÉRIFIÉ L'EXACTITUDE, S/ BANDITS 
IL YA. RETOURNEZ PRÈS DE VOTRE SŒUR, J'IRAI 


CHEZ VOUS CE SOIR, D'ICI LA JE VAIS ÉLABORER UN 
PLAN DE COMBAT !.… 


MADEMOISELLE INÈS , JE VOUS PRESENTE 


SURTOUT NE PARLEZ DE MA PRÉSEN -Ù 
MES RESPECTS.. NE VOUS TOURMENTEZ 


CE [CI À QUICONQUE... NUL NE DOIT LA 
CONNAÎTRE EN DEHORS 2 SE 
ET DE VOUS. sit 


nn TORNADE ARRIVA BIENT. OT 
SANS ENCOMBRE À L'HACIENDA.. 


NOUS ALLONS CERTAINEME NT RE 
VOIR UNE VISITE, £T À CETTE OCCAS/0, 
NE VOUS ÉTONNEZ PAS DE MON COMPOR 
TEMENT-. JOUEZ MON JEU 


VERS LE MILIEU DE LA NUIT DEUX HOMMES] 
NASQUÉS SE GLISSENT DANS L'HACIENDA 
{ 6 7 f. 
/ 


ATTITR 


QUE FAITES-VOUS Ÿ ALLONS. SOYEZ SAGES.. NOUS 
SOMMES LES PLUS FORTS. ET 
RÉPONDEZ À NOS QUESTIONS. 


1C1?.. SORTEZ !. 
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COMMENT UNE VISITE? 
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VOUS VERRE !. 
C'EST INÉVIRABLE! 
ET CEST LA-DESSUS 
QUE JE COMPTE POUR 
RETROLVER VOTRE PÈRE 


ORSQUE BL 
EUT EXPOSÉ SOW PLAN AUX JEUNES 


GENS, /L D/SPARUT DANS LA NUÎT + » - 


JE SUIS ANGOISS, 
POURVU QUE … 


INÈS ET ALONZO,DANS L'ATTENTE DE L'IN- 
DENT PRÉVU PAR BILL, NES 'ÉTAIENT 
DAS COLUCHÉS..ILS VEILLA/ENTAU SALON. 


SOUOAIN LA PORTE SOUVRIT ET LES DEUX 
HOMMES MASQUÉS A PPARURENT !.. 


OÙ SE TROUVE 
LE TRÉSOR D 
VOTRE PÈRE *. 


MAIS NOUS N'EN 
SAVONS RIEN 
ILNE NOUS L'A 
JAMAIS DIT !.. 


I 
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PT A 
ÉTAT 


Var [A 


EN SÛR QU'ILS L'IGNORENT.. LEUR PÊRE EST B/EN TROP PRUDENT 
UR LEUR CONFIER UN TEL SECRET! ATTENTION /..QUE PERSONNE 
NE BOUGE..J'A/ LA UN ENGIN CAPABLE 0E VUS FAIRESAUTER JUS - 
QU'AUCIEL .. ET CE SERAIT BIEN 48 D'ABLE S1JE #F TROYVA/S PAS 
LE TRÉSOR DANS LES DECOMBRES LE £'HACIEN OA |. : | 
fe SAR LAS ne 


RE 
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MAINTENANT QU'/NES EST EN MION POUVOIR 
‘|PERMETTEL-MOI DE VOUS DIRE QUE- . 

COMME BANDITS VOLS N'ÊTES PAS À 
LA FAU TEUR 1 COMMENT ! VOUS NAVEZ 
PAS RÉUSS/ À FAIRE PARLER LE COMTE !.. 


REJOINDRE MON COPAIN 4JI 
IL PRENDRA-SOIN DE VOUS 
CR 


COMPRENANT SOUDAIN À Qui ELLE AVA IT 
FFAIRE,]NËS OBÉIT SANS HÉSITER !.… 


/ | pm ; a 
(y LEUR ; a/! 
LE COPAIN JIM EN QUESTION N'ÉTAÎT 
AUTRE QUE LE SHERIF DE DEL RIO . 


BIEN SÛR! MAIS SON PÊRE,C EST NOUS 


DT... ALORS QUE JE TIENS LA FILLE, MOI 
QU) LE TENONS! 


E ME CHARGE DE DÉLIER LA LANGUE 
rs 50 PÉRE ! NE CROYEZ-VOUS PAS ?. 
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œ ( D Leo 
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PARFAIT! DONC À DEMAIN MATIN AU SALUT CAMARADE As. Ÿ 
CARREFOUR Du CHEVAL MORT. ET Ac A a 

J'AURAI UNE LETTRE D'INES Qui FE- 
RA DE L'EFFET SUR VOTRE PRISONNIER! 
MAIS AVANT DE PARTIR ENFERMONS 


JLONZO DANS LA CAVE ! /] OUI. C'EST 
Î PLUS PRUDENT ! 


NOUS SOMMES DONC À ÉGALITÉ JE FAIS 
PARLER LE PÈRE PAR LA FILLE , ET NOUS 
PARTAGEONS LE MAGOT .. ÇA VA Z. 


- : , p: à n ÊL 
anti = = 


LE LENDEMAIN 


QEN | | Ê Et Æ A \ = 
< Œ SN Art … 


ge ETLES DEUX BANDITS SE MIRENT EN ROUTE VERS LE LIEU | |ILS FURENT BIENTÔT EN VUE DUNE CABANE 
OÙ CES DERNIERS CACHAIENT LE COMTE DE MENDOZA ISOLÉE AU MILIEU D'UN CANON DÉSERT... [en 


us, ET SI TU VEUX ME REVOIR , PA PA TENEZ, LISEZ CECI, - ETPRENEZ UNE DÉC! 
CHÉRI, LIVRE LEUR TON SECRET, CAR | |SJON.! NOUS REV/ENDIRONS CHERCHER 

CETTE LETTRE? 1 |L14 VyE VAUT MIEUX QUE L'OR.-.5.. EN | VOTRE REPONSE 
F7 EFFEI, CA DOIT MARCHER, ALLONS -Y À, 


Ce te 
LR | ET NAUI 
ù P 
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MAIS.A LA LETTRE D'INÈS, BILL JOINT 
UN PETIT BILLET TRÈS EXPLICITÉ…. 


ALLONS. VOUS ÊTES LES PLUS PEN a 


RATS 
NES. ; 
QUELQUES /NSTANTS PLUS TARD!... è & 
PARFAIT! NOUS ALLONS CONTROLLER ÇA.) |.. D'AILLEURS CEST ELLE-MÊME Qu' 
.ENATTENDANT NOUS ALLONS TE VIENDRA TE DÉLIVRER.. LORSQUE - 
DE LA SURFACE DEL'EAU SOUVRE UNE- RATTACHER, ET SITUAS DIT VRAI, TA OUS AURONS PASSE LA, 
GALERIE QUI CONDUIT À UNE RIVIÈRE FLLE TE SERA RENDUE ….. FRONTIÈRE OU MEXIQUE. / 
AURIFÈRE SOUTERRAINE...UN FILON dà 


INÉPUISABLE !j 


PAS NOUS MONTRER ENSEMBLE EN VILLE … 
MOI, JE VAIS VorR SI LA FILLE DE MENDOZA 
EST TOUJOURS EN SURÊTE … 
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2 SAT ù 


ca nn” CAN 


BIiL ET LES DEUX BANDITS SE DIRIGENT VERS DEL RIO.... 


À CE SOIR DIX HEURES, DEVANT LA PORTE 
DE L'HACIENDA.. NOUS NOUS OCCUPERONS DE SON 


/INEPUISABLE FILON] 


(LA. UN Simpseerroer \Ÿ - 
VOUS PERMETTRA DE. , 
À AIRE CÉDER VOS LIENS !. 


QUE NOUS PASSERONS DEVANT CÆ 
SUUPIRAIL , DÉLIVREZ -VOUS.. 


JL. 
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LE SOIR VENU, TROIS OMBRES SE 
GLISSENT DANS L'AACIENDA...-. 


HE Y ARRIVA BIENTÔT 
ET MIT PIED À TERRE... 


IE MEN VAIS TRUQUER DEMÈME LA SERRU- 
RE DE VOTRE PRISON... J'ESPÈRE QUE VOUS 


J'AI BIEN PENSE QUE. 
C'ÉTAIT VOUS! 
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BRAVO..A ETÉSU 
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T3, ce ‘Ar 
LES TROIS HOMMES LONGÊRENT LA MAISON JUS QU’ 
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2 à : be ee 
AU PUITS ET Y PÉNETRÈRENT LUN APRÈSIAUTRE| KE 


ÉCOUTEZ ! UN BRUIT D EAU, 


ut NE DOIT PAS AVOIR MENT! 
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PDU ) BANK 


J'AI BEAUCOUP REFLECHI, BJLLTDUTE CETE 


AFFAIRE EST BEAUCOUP DE MA FAUTE !.. 


A D 


CHUTITAISEZ - VOUS..J ENTENDS DU BRUIT. 
ÇA VIENT QU HAUT DU PUITS.ÊTEIGNEZ 
S LUMIÉRES.JE VAIS ALLER VOIR CE 
QUE C'EST. 


] BRAVO, ALONZOTLES| [17 HEURES, LE SHERIF NETARDERA PAS. 


VO/LÀ PRIS COMME | | 14 RAMÈNE VOTRE SŒUR, ET VIENT POUR 
DES RATS !.. PRENDRE LIVRAISON DÉ CES DEUX 
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GRACE À VOUS BILL, CETTE TRISTE HISTOIRE 
.. AURA  QUEL QUES HEUREUSES 
CONSEQUENCES ! MON FILS ME DEMANDE 
DE LUI ACHETER UN RANCH.!. COMMENT 
VOUS REMERCIER Cr 
ONURER Pr DEVOIR ACCOMPL/ ME 


‘A 


BILL TORNADE 
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1 ‘(le 
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BILL TORNADE 
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LES DISPARUS ES OER 
DU KLONDIKE. RÉ 


XXRISSS<K BL; 5£ 04 ONE EST 
LPS ce ere APABLE D'ÉLUCIDER 
@ NY _—SS RE NÉE 


DEUX JOURS PLYS TARO L'HOMME 
ATTEIGNIT LA VILLE DE TANANA «0 0 


ALLO. CARSON CITY ? } > BIEL ?. 10! XXE PLUSIEURS CHERCHEURS 
LE N° 637 PLEASE. /| ES D'or DE NOTRE CAMP 
Besér N DE : at = LAISSER DE 
TOI, ICI !.… Ÿ = € | TRACES..ET, 
JL SE PASSE C KT LEDERNIER 
DES CHOSES i À 
TRAGIQUES 


Æ£N EFFET, C'EST GRAVE ! TU PEUX 
COMPTER SUR MOI, ARNOLD ..JE 
VAIS M'ARRANGER AVEC MON 
CHEF DE DISTRICT! ZÆ 


RS\ C'EST AINSI QUE QUELQUES JOURS PLUS TARD ,8ILL SE TROUVAIT 
l\ NA 4 SUR LA PISTE DU NORD, EXCITANT SON ÉQUIPAGE DE CHIENS... 


ae ; 
à 
HR RSA 


4 


PROMPTE! TE 


z a 


DISPARYGAVEC LEUR OR, AU 
COURS DU MAIS PRESENT... ENFI 


LÀ SEMAINE DERNIÈRE... =— 


HUM! JE SUIS NOUVEAU 1C1..ET TOUTES CES HISTOIRES 
DE D/SPARITIONS NE SONT GUÊRE ENCOURAGEANTES 
:£7..ON N'A RIEN RETROUVÉ* DE CES 


me A LHEUREUX ?. 


= 
"Q 


DES MAISONS DE BOIS OÙ S'INSTALLE 
7R LANTS, ÊT TOUS CES 


ST \ LADE) |<ENT ve Qu y 
PS = mA IGAT/MENTS REUNIS DEVINRENT VULE_ QUAUX RÉCENTES DISPARITIONS DE MINEURS... 


q PEU À PEU, AUPRÈS DES MINES D Ok 
7. 1 EN EXPLOITATION > SE SONT GROU PÉES. 
4 


E4 BIEN VOICI. TOM ET 


EST EXTRAITE CHACUN DES 


DES PLUS, re 
RICHES «. } 1 L'PROSPECTEURS VA LA PORTER. 


J'ESPÈRE QUE TU N'AS PARLE 
PERSONNE DE MON ARRIVEE 


A F : 
NI DE MA QUALITÉ DE POLICIER T° 


NATURELLEMENT , 
*Y AI BIEN PENSE... 


TOUJOURS AUCUNE NOUVELLE 
DES DIS PARUS , SHERIF 2. 


( 


Le 


? ET... DANS QUELS ENDROITS A-T-ON 
f TROUVÉ CES TRAÎNEAUX ?.. 

AFIN QUE JE ME 
GARDE BIEN D'y 


NE PAS Y PASSER ? HÉLAS 
LES TROIS TRAÎNEAUX 
FURENT RETROUVÉS AU 

PIED DU MONT KINLEY: 


ETCEST LE SEUL 


CHEMIN POUR SE 


TU ES SANS DOUTE AU COURANT DES 
DISPARITIONS. DE TROIS PROS PECTEURS 
ÆæÆ WOOD-CITY. QU'EN PENSES-TU?. 


SORŒUPER AFFAIRES DE. 
VISAGES PALES !.. 


.…. CEST LA QUE NOS ANCÊTRES 
OFFRA/ENT DES SACRIFICES DIVINS. 
JE VAIS T'Y CONDUIRE ... MAIS 
QUE CE SECRET RESTE ENT] 

- _NOUS ! 


ILA DIT LE MONT MAC A 1NLET...) 
MAIS..AU FAIT, C'EST FAR LA 
QUE SETIENT LA TRIBU 
D'ÉLAN ROUGE ! 


< / BJLL TORNADE 
WE PASSE PAR 
LA EN TOURNÉE 
D'INSPECTION» 
L'INDIEN SERAIT 


TU AS RAISON, MAIS À Moi TU PEUX 
PARLER , ET TU LE SAIS... TUESLE 
SEUL À CONNAÎTRE PARFAITEMEN 
LA RÉEION.. OR, TU SAIS OÙ ONT ÉTÉ 
TROUVÉS LES TRATNEAUX DES 
VICTIMES . . 


MAIS... JE N'APERÇOIS AUCUN 


LE 


SALUT À To! Ô ELAN- ROUE: 
SOIS LE BIENVENU, MON) 
SN D, LU RÈRE BLANC 
DE \ Q : | 


\ 


BILL S'EN FUT TROUVER ÉLAN- 
ROUGE À SON WIGWAM 


RNA Vi... 5 


L.. ALORS. OÙ CROIS-TU QUON AIT PU 
ACHER LES CORPS DE CES MALMEUREUX 
E NE. VOIS QUE LE PUITS T2) 

DU*GRAND ESPRIT”. 4 


* ÉLAN-ROUGE NE SAIT PAS MENT: 
.. LE PUITS EST SOUS TES PIEDS... 


ÉLAN-ROUSE A CONDUIT SON Am À LA GROTTE OÙ EST LE PUITS PU 
VGRAND-ESPRIT =. BILL S'EST MU! DE CORDES ET DE TORCHES.: 


J7TI 
JE VAIS TIRER SUR CETTE ROCHE | 
ET TU VERRAS LE PUITS, 
SOUVRIR DEVANT TO! . 


JENECONNAIS PAS 
D'AUTRE ENDROIT |. 
DANS LA REGION, OÙ 


LA ROCHE S'ÉBRANLA SOUS LA 
TRACTION DE L'INDIEN . ALORS 
NE LARGE DALLE BASCULA DÉ - 


A DORE 
À RUN, 
LEPSTÉ À. 


! GLISSER 
DANS LE 


S DISPARUS LORSQU'IL ENTENDIT U) 
FAIBLE BRUIT... 4 LANÇA UN APPEL .… 


fu TE | 


BILLATTFIGNIT LE FOND SANS ENCOMBRE.. 


GET ARTE Quo- ; 
Z AIBLE, Lu, « ; Sos 
L'UN APRES L'AUT. L 
7. PARVINT. BILLSE L./£ SE TROUVA SOUDAIN EN PRESENCE MALHEUREUX FURENT FORTIS Dy eu 
PRECIPITA_ DE SON CÔTÉ. DE TROIS ÊTRES HÂVES ET DÉCHARNÉS.. ET CONDUITS AU WIGWAM D FLAN ROUGE. 


‘. C'EST ARNOLD Qui VA ÊTRE HEUREUX DE EMAIS..ENFIN.. COMMENT AVEZ-VOUS 
TE SAVOIR EN VIE. MAINTENANT, DIS -MOI TÉ AMENÉS DANS CE TROU 2... 2 


VITE LE NOM OÙ BANDIT ’ PEN 
EURE P EN SFr L C'EST CE QUE NOUS JENORONS! 


; CE QU! EST ARRIVE AUX DEUX 
HÉLAS !. AUCUN DE Nous OVENU À* 


NE LE POURRAIT :! L D: } 
/ a ë / . ÉCOUTE JE 
NOUS N'EN SAVONS > A LOT LONG VAISTE LE RACONTER. 


T  JEME LANÇAI SUR LA PISTE, MAIS QUELQUES 
MILLES PLUS LOIN UN CURIEUX MALAISE S EMPARA iv 


Ds JE SOMBRAI DANS L'INCONSCS- 2 = \ 
ENCE. JE ME SUIS RÉVEÏLLÉ DANS | À QOSPECTEURS RESCAPÉS AU UICWA/ , ENSECRET USE REND CHEZ À 
LE AUNTS..., B/LL REGAGNE RAPIDEMENT WOOD -CITY.- | |Lu/ APPREND QUE SON FRÈRE VIT £ 


EXACT.!.. CEST MO; 
L'ON DIT? ARNOLD || Qu' L'EXPLOITE POURLUL 
PALME, IL NE PEUT SE CONSQLER 
PART] :. 
CÉDÉ SA MINE ?. 


SUR QUE £A DOIT MARCHER , BILL..AH ! 
S1 Tu RÉUSSIS, NOUS TE DEVRONS UNE 
FIÈRE CHANDELL : 


,.. J'AI UN PLAN POUR PRENDRE À 
LA BANDE SUR LE FAIT. MAIS 

IL FAUDRA QUE TU M AIDES. VOICI 
ET CE QUE TU VAS FAIRE. 


! 2] £ 


»..3 
RD, AU SALOON. 


ALLEZ, LES GARS ! JE VEUX 
js | FÊTER MON ARRIVEE- 
7 | FARM) VOUS. JE VOUS, 
OFFRE À BOIRE, 


IL EST REPARTI POUR L'ANGLETERRE |..ET C'EST UNE FAMEUSE MUNE!: IL FAU 

DANS SA FAPULLE !..JE SUIS CHARGE À | DÉJA QUE J'AILLE DEMAIN PORTER 
DE LUI ENVOFER LA -BAS, UNE TROIS SACS D'OR we 
PART SUR LES BÉNEFICES.- 4 TANANA 


VITE, PATRON..UN BON GROG..JE FILE A 
TANANA.. ET /L 7 4) PAS FAIRE 


JE VA/IS 
vous 

K_SO/GNER 

D D Se 


PENDANT CE TEMPS, AU PUITS DU GRAN2- 
ESPRIT“ ÉLAN-ROUGE ET ARNOLD SE - 
LIVRENT AUN MYSTERIEUX TRAVAIL... = " PA LE LENDEMAIN, B/LL PART AVEC TROIS SACS DOR. 


BILL APERÇOIT DANS LA GLACE L£ TENANCIER DU SALOON | PROFITANT PE CE QUE LE PATRON Toy, LES GARS. 
WIDER UNE PETITE FIOLE DANS SON VERRE DE GROG| |E57 OCCUPÉ À SERVIR D'AUTRES] | 7 4° BIENTÔT, 51 


TER À TOUT VA BEN 


VAS -Y, MON BONHOMME ! - 
RIRA BIEN QUI RIRA LE DERNIER... 


= 


ET BL LANÇA 
SON ÉQUIPAGE 
SUR LA PISTE DE 
WO0D-CITY A 


As Dmiite 


LORSQU'IL ARRIVA EN VUE DU MONT 
MAC KINLEY, LIEU DES AGRESSI/IONS, 
1L FIT SEM BLANT DE DORMIR.... 


LS ARRÊTÉRENT LE TRAÎNEAU DE 
BL, QUISE LAISSA GLISSER SUR LE SOL) 
COMME S'IL ETAIT VAAÎMENT INERTE.. 


— 2% 


LES BANDITS TRAÎNERENT : 
BILL JUSQU'AU PUITS DU CRAND'ESPRIT.. 


FONCTIONNER LE MÉCANISME …| 


AUS 
sw 
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OA D NZ M 
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AN. &74e TOMBE... MAIS [72 EST REÇU DAN, .. £T SUR LESEU/L DE LA GROTTE SE | |YNE PIERRE QU/ 
\EUN FILET QU'ARNOLD AVAI TRS OSÉ.. pRESSE ARNOLD, LE COLT AU POING! DÉSARME ARNOLD{.. 


VITE, DARK, VA ATTELER NOTRE TRAÎNEOU HUM {. PAS TROP... 
AVEC LEURS CHIENS EN. PLUS DES NÔTRES MAIS, TOUT DE MÊME 
ET NOUS ALLONS FILER VERS LA 5 QU'EST-CE Yes 
FRONTIÈRE CANAO/ENNE … . D'TONT PASSE *:: 


2 CLOS 
SIN «7 


NON JAI UNE IDÉE.. VOYONS . D'OÙ VIEN 
LE VENT ?.. DE L'OUEST. PARFAIT TOUT 
VA BIEN..ALLONS COUPER DEUX PETITS] 


LANCÉ SUR LES TRACES DES | 
AUYARDS L'ENGIN GLISSE A 


nn. ù D | a © « PS 
5 Æ PO TOUTE VITESSE, POUSSE PAR 
MA QU'IH FUT CHAMPION : 2 
DE TRAÏNEAU À VOILE LORS DE COMPETI - ; //< UN VENT DE BOURRASQUE. - 
TIONS SPORTIVES SUR LE LAC MICHIGAN + 


ENCORE UfYE BELLE 
VICTOIRE À TON ACTIF 
VIEUX BILL !. 


US NE TARDÈRENT PAS À RATTRAPÉR LES 
BANDITS..BILL £T ARNOLD SAUTERENTA 

* BAS DE LEUR APPAREIL APRES L'A VOIR 

LANCÉ CONTRE LEUR TRAÏNEAU!... 


BED TORNADE 
dar 


°* FAUSSE PISTE.’ 


OR, UN JOUR QU ELLE TRANS- 
> PORTAIT UNE FORTE SOMME. 
LA DILIGENCE N'ARRIVA PAS 
A TAOS.. ELLE AVAIT DIS - 
PARU AVEC SES VOYAGEURS 
PENPANT LE PARCOURS... 


A CETTE ÉPOQUE, UNE LIGNE DE 
DILIGENCE DESSERVAIT LA PISTE 
MENANT DE TSNIDAD Co10RADO) 
A LAVILLE °f TAOS (W2 EXICO) … 


…£T NE FUT QUE PAR HASARD LE COCHER ,LES TROIS VOYAGEURS 
PRE DEL tree ne ra VUS RE tee 

] (7 AU AVAIENT ÊTE TU. 
Dur RAVIN ÉLOIGNÉ DELA = ( “if + 


SOUS LES SOINS DILIGENTS 
JDN, VU DOCTEUR, LA BLESSÉE 
Ÿ  ÆEPRIT RAPIDEMENT 
; CONNAISSANCE... 


VOIC!, SHERIF, AUTANT QU'A MEN 
SOUV/ENNE, CE QUI S EST PASSE. 


y 


LA JEUNE FEMME FIT ALORS d 
GISTRAT LE RÉCIT DE SON AVENTURE; 


GLEN VOUS CONDUIREZ LA DIL1-| [C'EST CoMPRIS 7. LA PISTE DE LASVEGAS 
GENCÉ DE TAOS. NIC £ST MALADE, | [USQU AU CARREFOUR DES TROIS CACTUS 
VENEZ A oi INDIQUE ; fi] 
V F D'ACCORO... 


RJEME SOUVIENS PARFAITEMENT 
QU'AUX TROIS CACTUS LA VOITURE 

l PRIT A DROITE UNE PISTE MON — 
: TANTE ET À PEINE TRACÉE.3D 


DE 7 Ë 

<<LA VOITURE 
\ S'EMBALLA..LE 

HF COCHER SERRA LES FREINS 
D ILS SE BRISÉRENT.. D — : 


UNE DIZAINE DE MILLES PLUS LOIN, “A 
NOUS NOUS TROUVAMES EN HAUT 7 
D'UNE. CÔTE ET DEVANT UNE 


TRÈS FORTE DECL/V/TÉ... 


ETVOILA! JE SUIS REVENUE À Mo, 1c1 à 
A-T-IL D'AUTRES 
7] MICTIMES DANS 
CET HORRIBLE 
ACCIDENT À. 


&.… ET Œ FUT LA 
CHÛTE VERTI/GINEUSE. 
DANS L ABIME 2... 


CEQUEJE NE COMPRENDS PAS C'EST QUE 
CETTE VOYAGEUSE AFFIRME QUE LE CO - 

CHER À BIEN SUIVI LES /NSTRUCTIONS 
QUI LUI ONT FÊTE DONNEES GQUANT À ! 


… ET DE LEUR DEMAN- 
DER DE NOUS ENVOYER 
LEUR MEILLEUR AGENT 
BILLTORNADE!. 


D PARTAGER 
TZ SE 


= 


} à 
5 Lesn 7 
L.ET VONT TÉLÉGRA 


LE SHERIF ET LE MAIRE DETAOS SE 
CONSULTÈRENTSUR AFFAIRE … 


2 - 


LE | 
PHIER 4 LA PO 


. POUR ALLER TOMBER DANS CETTE AN = 
CIENNE CARRIÈRE, LA DILIGENCE À DU 
EMPRUNTER. UNE PISTE S'AMORSANT 
A PLUS DE DIX MILLES AVANT LE 
CARREFOUR DES°TROIS CACTUS “” !.. 


|. QUE CETTE VOFAGEUSE RESCAPÉE FAR] 
MJRACLE DIT AVOIR PARFAITEMENT W, 


LES TROIS CACTUS 
DU CARREFOUR !. 


… MAINTENANT, VOUS EN 


SAVEZ AUTANT QUE MOI... 
= ! IL NE PEUT EN ÊTRE 
AUTREMENT, ET NOUS 


[LE SHERIF MIT BI 
TOUS LES FAITS CONNUS DE LUI SUR 
L'AFFAIRE DE LA DILIGENCE.--. 


LE LENDEMAIN MATIN, BILL 


è Nu s 
Mie FILAIT VERS LE RAV/IN TRAGIQUE... 


SUR UNE FAUSSE PISTE PARSUITE DUNE 
ArD: ENTREPRISE 


.… EH! LA MÊMEIO£E 
ME TRACASSE DEPUIS 


CE MATIN. MAIS LE 
PLUS ETRANGE C'EST... 


VOIC/ MON ORDRE DE MISSION, EXCUSEZ- MOI, 
SHERIF DE ME PRÉSENTER AUSSI TARD, , 
MAIS JE TENAIS 4 CE QUE MON ARRIVÉE 


1JE NE ME TROMPE, VOICI UNE CARTE 
DE LA RÉGION, VOULEZ-VOUS M INDQUER. 


< 


SN 


 … 
PERS X D 


MES ET DES CHEVAUX AVAIENT €, 
ENLEVÉS, RESTAIT LA DILIGEICF BRISÉE... 


TROUVE OÙ FLLE 
AQUITTÉ LA 
BONNE ROUTE... 


LA VOITURE EST 70M- CZ _… 
BEE DE LA‘HAUT... Z sE, 
IL FAUT QUE JE « £ 


IL SE TROUVA ENFIN AU CROISEMENT 


DE LA GRANDE PISTE... 


JE COMPMTEN, 
À DEVINER 
PAS MAL 

DE CHOSES! 


HERIF D'APRÈS MES CONSTATATIONS, 
J'AI OBTENU LA CERTITUDE QUE. LA 
VOFAGEUSE RESCAPÉEE À FAIT UN 
RÉCIT CONFORME À CE QUI S'EST PAS 
SE {..VE CROIS AUSSI AVOIR DÉCOU — 
VERT LESTRATAGEME EMPLOYE 
PAR LES MALFAITEURS !. 


.… ET QUE COMPTEZ-VOUS FAIRE 7... ) 


BILL ENTREPRIT DE REFAIRE À REBOURS LA 
AOUTE PARCURUE PAR 
LA DILIGENCE.-- 


OM'oH!.MAIS..QU EST-CE À DIRE ?.DES 
EPINES DE CACTUS ANDÉIABRES 
ALORS @u'rt 


PLUS /EURS 
MILLES A 
LA RONDE: 


AT 
ue y PENCHE SUR LE SOL, B/LL OBSER- 
VE MINUTIEUSEMENT LES LIEUX... 


VOUS RETIENDREZ,EN VILLE QUELQUES 
CHAMBRES POUR DE RICHES TRAFI,— 
QUANTS Qu VOUS AURAIENT PREVE- 
U DF LEUR ARRIVEE._ EN CON VOI, DE 


1- 


.SI CELA NE VOUS DERANGE PAS, JE ME . 

CACHERAI /C! JUSQU'A JEUDI. ET TA- 

CHEZ DE ME PROCURER DES VÊTEMENTS 
TRÈS USAGÉS.. 


_ .L'AUBE QU JEUDI SUIVANT TROUVA BILL 
— T COUCHÉ À L'OMBRE D'UNE ROCHE AU 
_Z DÉPART DE LA FAUSSE PISTE... 


LH! OH! VOICI TROIS CAVALIERS OUI 


7 

DE LA POLICE MONTÉE DANS ce VAGABOMD) | CAS 

MAL RASE , AUX VÊTEMENTS CES ET S'APPROCHENT.. J'ESRÉRE QUE CE SONT 
. x 


POUSSIÉREUX ? 


DLL AVAIT L'AIR ENDORM/ TANDIS QUE 
LES TRO/S CAVALIERSS AVANÇAIENT 
PRUDEMMENT : 


NE COMPTEZ PAS TOUCHER LA PRIME !. 
FILEZ OUJE TIRE... ET ON NE MAP = 


x + REJETANT SA COUVERTURE BILL re 
WF 2 NN N°. AIT SESIBLANT DE S'EVE/LLER EN SURSAUT.. ET BONDIT DERRIERE LA ROCHE... 


AM'AH!, LA POLICE TE RECHERCHE /.. 
NECRAINS RIEN..… AU CONTRAIRE. 
NOUS POUVONS - ENFIN.,VOUS VOICI 
NOUS ENTEN - PLUS RAISONNABLE ! 


TU VOIS, JIM L'EGUAIR" 
VOICI NOTRE VILLA. 
PERSONNE NEVIENT 
JAMAIS (CI... 


JE MARCHE N TU NE LE REGRETTERAS 
AVEC WOUS..| PAS, CAR NOUS AVONS 
AUSSI UN ENDROIT TRAN- 
QUILLE OÙ TU POURRAS 
TE CACHER !. ; 


MAIS.LEST DE LA FOLIE! 7 $ 
EH QUOI. VOUS VOULEZ NE S TARSRNER 
ATTAQUER CE { R L- K _ UN PEU LE 


CONVO/ .. À PA SAYY , 
CINQ... RAM, PAYSAGE !! 
ALORS QUE 2) Re 

CES TRA- SC). 

FIQUANTS SONT ÆR i 3} 

SDRE£E: A Ÿ Pb 


ARMÉS JUS- 
QU'AUX DENTS! 


VITE JOHN... ATTÈLE LE à | PEUX HEURES PLUS TARD, BILL ET 
ENS ET EN ROUTE, M] |ZEs BANOITS ÉTAIENT LE RETOUR 
7 AU CROISEMENT DE LA PISTE OÙ /ES 
y < Z DÉCHARGÈRENT LES CACTUS … 


ALORS, JIM L'ÉCLAIR, 
TU COMMENCES 9 
COMPRENDRE.i 
T0, STARK, TU RESTERAS 1CL (22 
POURGUETTER LE CONVOI Ji | 
ET PRÉVENIR BUDOY.. 


[ A Th 4 Nés à à 
N / . À à Vi: TS 


CELUI DES BANDITS QUI PARAISSAIT| LCA 
ÊTRE LE CHEF, DONNA DES ORDRES..| |6 | 


NOUS ALLONS DANS UNE RESERVE 
CACHÉE OÙ NOUS AVONS QUELQUES 


QUANT À JOHN ET À MOI, NOUS AL- 
LONS ATTENDRE LE GIBIER AU FOND 


DE L'ANCIENNE CARRIERE. 
ES 


BÊTES A CORMES, 


N 
.. JOUT EN S'ÉLOIGNANT AVE [2 2 
BUDDY, BILL SOUR/AIT EN SONGEANT E 
A LA TÊTE DES BANDITS QUIATTEN 
DRAIENT VAINEMENT L'IMAGINAIRE 
CONVO! DES PICHES TRAFIQUANTS L.. 


— > 
7 


EH ÇA NE FILE PAS VITE DES CHARIOTS. 
MOINS D'AFFOLER LES CHEVAUX EN 
LANANT UN TROUPEAU À LEURS TROUS- 


ET VOUS N'ÊTES QUE 
QUATRE..ILN'YA 2 
D'AUTRES ASSOCIES? 


.. MAIS SOUDAIN, STARK, LE GUETTEUR 
ARRIVE EN TROMBE ET BUODY SE 
PRÉCIPITE VERS LUI... QUE SE PASSE-T-U? 


= 


PROFITANT DE L'ATTENTE AU RANCH 
OU LS ÊTAIENT PARVENVS, BILL TENTA 
DE QUESTIONNER HABILEM ENT SON 
COMPAGNON SUR.LES AUTRES BANDITS. 


AVANT QUE BILL N'AIT Eu LE TEMPS DE 
RÉAGIR, BUDDY AVAIT OUVERT LA BAR 
RIÈRE ET LES ANIMAUX FONCÈRENT... 


VITE JIM L'ÉCLAIR.-ENSELLE ! LE 
CONVOI EST ENGAGE 


æ FPT 
EFFET, PAR UN TRAGIQUE FASARD, 
UN CONVOI D'ÉMIGRANTS SE DIRIGEAIT 


E N'AI PAS UNE MINUTE A PERDRE 
4 JE VEUX SAUVER CES MALHEUREUX 
PIONNIERS D'UNE MORT ATROCE!. 


DERRIÈRE LE CONVOI.. MOI JE DOIS : 
RETROUVER LE CHEF AU FOND = Bill TORNADE 
Ca 


DE LA CARRIÈRE... ) PASSA À L'ATTAQUE 


SS 
4 

@ 
DS 


Nu HE 
Ni 4h 


æ CS 


| 


T'EN FAIS PAS BUDDY 


VE WIENDRAI TE. IL NE RESTAIT QU'UN SOLUTION ‘BAR. 


ECHERCHER. , XX Pers RER LA ROUTE DE L'ABÎME AU CONVA!.. 
: 1 ; < BILL SE SOUVINT QU'IL AVAIÎT REPÉRÉ 
ÜN DÉPÔT D'EXPLOSIFS DESTINÉS À 
L'EXPLO/TATION DE LA CARRIÈRE FRE. 
NANT.UN RACCOURCI, IL ARRIVA À CE 
DÉPÔT. AVANT QUE LE CONVOÏ NE 
SOIT EN DANGER. S'EMPARANT 


ALORS DE DEUX CAISSES DE DYMA- 
MITE, IL SE DIRIGEA VERS LE DÉFILÉ 
QUI PRÉCÉDAIT LA DÉCLIVITÉ QUi 
MENAIT À LA FALAISE À PIC .…. 
BILL AUSSITÜT PRÉPARA UNE 
MÎNE JOUS CHAQUE PARO! ou 
DÉFILE. ss s56 x | 


JE SUIS SÛR MAINTENANT QUE) 
LE CONVOI NE DÉBOULERA 


| [LES DEUX PAROIS S'FCROULENT 
| [OBSTRUANT LE DEFILE 


LETMAINTENANT S'UIVEZ MO. | ALLONS ! BANDITS..RENDEZ-VOus) 


NOUS ALLONS CAPTURER LES TROIS VOUS N'AVEZ AUCUNE CHANCE 
AUTRES BANDITS QUI SONT AU a 5 
FOND DE LA CARRIÈRE AVANT DE FUIR .. VOUS ÊTES CERNÉES.! 
QU'US NE SE SAUVENT CAR 

| L'EXPLOSION À D LES ALERTER. 


LÀ 


BILL SE PORTA EN AVANT DU: FE { \ A | 
ONVOI DONT LES HOMMES, QUIÏ] [ d LRO 
YAIENT A UN ATTENTAT , 8/44 EXPOSA AUX CONVOYEURS  |o 
TAIENT PRÊTS À SE DÉFENDRE. Ê ALES CIRCONSTANCES DE L'AVENTURE || 


LAFFAIRE 9 FAILI MAL TOURNER ! 
MAIS TOUT EST BIEN QUI FINIT BIEN! ACCOMPL 1, BILL REPRIT 
ETJE VOUS A1 RAMENÉ UNE BELLE SA ROUTE..VERS 
PES aie Mb EL — DE NOUVELLES 
DES CORDES JE ? bp AVENTURES... 


ÆET SATISFAIT DU DEVOIR 


LESHERIF || 
A DISPARU 1. 


| sé 
CE JOUR-LÀ BILL TORNADE A6 | 
ECRET DELA POLICE FÉD RALE , 
TAIT EN TOURNÉE D'INSPECTION: 


DANS L'ETAT D’OKLAHOMAIL AR. 
RIVA BIENTÔT EN VUE DE LA PE. 
TE VILLE DE LAWTON.... 


. DES GROUPES DISCUTAIENT. AYANT ATTACHÉ SON CHEVAL 

AVEC VÉHÉMENCE. TAN DIS QUE | |SUR LE SEUIL D'UN SALOON, SF 
E NOMBREUX VISAGES BILL VINT SE MÊLER AU 
TAIENT CONSTERNÉS . -. 


EXYCUSEZ-AO!, MAIS J'ARRIVE 
d'L'INSTANT.QUE SE | — 
PASSE-T-/L ICI ©. 


QUELQU'UN AVAIT-IL _ 

NTÉRE À LE FAIRE BIEN SÛR? 

DISPARAÎTRE ?. D'ABORO TOUS 
- LES MAUVAIS 


DISPARU... NTRE BRAVE 
SHERIF, L£ESLIE HORN.. 
DIT “LE BANCAL® 


à 


V< 6 
; »,, 
CNE a 4 


d 
Si 2e ee 7 


MAIS, SURTOUT CEUX DE. TEE CES “DÉMONS DE LA PRAIRIE ‘SONT 
LA BANDE DES DÉMONS + DES OUTLAW QUI TERRORISENT 

ss. LA RÉGION, S'ATTAQUANT AUX |, 

RANCHESVOLANT LES BÊTES... | 


IE 


COURAGEUSEMENT MAIS, S'IL RÉUSSIT À DÉFENDRE 
LE SHERIF SE LES RANCHES DE LA MONTAGNE, 
DRESSA CONTRE ET, RETRANCHE DERRIÈRE 
LES ROCHERS, À REPOUSSER 
LES ATTAQUES DES 
VOLONTAIRES. BANDITS 


ET CEST AINS/ QUE, DEGOÛTES, LES. 
RANCHERS ABANDONNENT L'UN APRES 
L'AUTRE, LEURS EXPLOITATIONS ,QU'IS | 
METTENT EN VENTE... C'EST LE MARASME) 

ET LE CHÔMAGE POUR NOS COWBOYS 
ALORS, MAINTENANT QUE LE SHERIF À 


.… IL N'EN FUT PAS DE MÊME DANS LA 
PLAINE OU, LA MULTIPLICITÉ DES ATTA- 

QUES BRUSQUEES RENDAIT LA DÉFENSE 
QUAS! IMPOSSIBLE... 


…ÆNFIN, UN SHERIF,CA NE DISPARAIT PAS 


ALORS, 11 PARAIT Rs Nare 
TEMEZ, DEMANDEZ CAIENT past * 
S'EST js 


QUE VOTRE S HERIF 


C'ETAIT UN BRAVE, 
À CELUI -LA 


A Au PATRON, 
JL EST AU COURANT, 
DE TOUT LUI. 


V 


ST in Ÿ 
EU 

OUT 

S LS i LS ! 


\. 
Ve 
NA 
w 


NN 


A SANS ATTIRER L'ATTENTION SUR LUI, 
IBILL QUITTA SES DEUX INTERLOCU 
A TEURS ET ENTRA AU SALOON . 


CE QUE VOUS À DIT CHARLIE EST VRAI. 
LESLIE HORN A,EN EFFET PASSÉ IC! ? EST-CE QUE M'LE 
LA DERNIÈRE SOIREE AVANT SA SHERIF EST LA 2. 
DISPARITION .. JE VAIS VOUS EN 
CONTER LES INCIDENTS... 


.. LE SHERIF ÉTAIT LA, AU BAR., 
A BOIRE UNE PINTE DE BIERE 
LORSQU'UN GAMIN ENTRA 


LIS UN PEU ÇA, 
TOM! AH... PENSES-TU, 
QUELLE AUDACE ! : VIEUX TOM ? 


-LE SHERIE AYANT 
LU LA MISSIVE ,ME LA- PASSA 


JAIME AUTANT VOUS DIRE) 
QUE CETTE LETTRE 
NE M'IMPRES - 
SIONNE PAS... ET 
S'IL YAICI QUEL- 
QUE HOMMES 
JGNES DECE Nom 


Fe NN 
2&iu 
JE SAVAIS POUVOIR COMPTER SUR 
Vous... JE BOIS À NOTRE PROCHAINE 


Les à 
AP LL . ss à 
[.POUR VOIR DISPARAÎTRE,AU COIN 
DE LA RUE, UN CAVALIER MASQUÉ !.. 


SOU DAIN, UN COUP DE FEU CLAQUA DEHORS, 
ÊT LE VERRE DU SHERIF VOLA EN ÉCLATS ! 


ET JE N'AI MANQUE CE TIREUR QUE. 
ILS SE TROMPENT.ET| |PARCE QUE JE BOÎTE !.. AH! EN ATTEN - 
Re DANT, NOTEZ QUE JE COMPTE SUR VOUS 
LF /4 DEMAIN MATIN A SEPT HEURES À MON 
= BUREAU... 


x 


AIS 

À en 1 5", 

LE LENDEMAIN MATIN,LE PREMIER, 
DES VOLONTAIRES QUI SE PRÉSENTA 


PERSONNE? SERAISJE, EN RETARD?) YR De] ENTRONS TOUJOURS, Ÿ— 
DE. SHERIF: OR E, — Ce LE NOUS VERRONS BIEN. 
gr 


pi 


D , 
MA Le } z 

.. TROUVA LA PORTE OUVERTE, IL ! A = LIN SECOND VOLONTAIRE ARRIVA , LE 
APPELA .. MAIS NUL NERÉPONDIT... - K\ £ = PREMIER L'INFORMA DE CETTE ABSENCE. 


LA PIÈCE ÉTAIT DANS. LE PLUS | |... COMME Si YN FURIEUX COM - RIEN ,COW-BOYS ET 
GRAND DÉSORPRE .…. BAT S'Y FUT DÉROULÉ, MAIS PAS VOLONTAIRES ,ONT PAR 
MERS - TRACE OUSHERIF L ET TOUT (EC! ŒURU DES MILLES À CHEVAL 
‘EST PASSE AVANT-HIER SOIR, SANS LE MOINDRE SUCCÈS !. 

( 


EN QUITTANT LE 

SALOON, BI Il SE 

DIRIGEA VE D 
LES RANCHES 7 
ABANDONNÉS 
PAR LES 
FERMIERS 
TERRORISÉS. 


EH, BIEN. MOI QUI VOULAIS ME FIXER ICI! 
TOUT CELA N'EST GUÈRE ENCOURAGEANT. 
JE CROIS QUE JE VAIS REPRENDRE 
A PISTE! 


JL EST CERTAIN QU'UNE ATTAQUE,MENEE | 
AVEC VIGUEUR EN CE LIEU DÉSERT ET PLAT, 
DarrT ÊTRE DIFFICILE À REPOUSSER !.… 


IL ARRIVA BIENTÔT 
EN VUE DU PREMIER. 


HO! QUELQU'UN 

CHERCHERAIT -IL 

UN TRÉSOR 7... _À 
— TT ——<— RS 


= ——— 
Ho 
TIENS!.LATERRE 

A ETÉ FRAÎCHEMEN 
REMUÉE..£T CE RANCH 
EST CEPENDANT 
ABANDONNÉ 
DEPUIS PLUS 
D'UNE SEMAINE: 


BILL TROUVA AUSSI UN PETIT TUMULUS 
DETERRE FRAÎCHE AU MILIEU DU CORRAL 


SANS S'ATTARDER 
DAVANTAGE ,BILL 
REPRIT LA ROUTE 
DE LAWTON. 


AYANT RAMASS É 
À Un PEU DE TERRE 
IL LA ” 


Ë pe 
LE en 


.….MON ROLE N EST EV/DEMMENT PAS 
DE VOUS DECOURAGER, MAIS VOUS AVEZ 
L'AIR D'UN BON GARS ,ET ŒLA 
AE D MENNUIERANT DE VOUS FAIRE 
SA REALISER UNE MAUVAISE 


VE SUIS BILL SMITH, ET JEME 
PRÉSENTE À VOUS EN 
ALITÉ D'ACHETEUR 


VENTUELDE Ç£ 
SGREEN-RANCH, 


S 


JS 


aSS 


D 
AUSSITÔT,IL SE PRÉSENTA À 
L'A GENCE IMMOBILIÈRE CLIFTON 


LES RA/SONS QUI ONT || MAIS MOI JE 
POUSSE LES RANCHERS) MES 
À ABANDONNER LEUR] D'ÉNERGIE 


.. D'AUTRES AUSS, LONT CRU.. CERTAINS SONT 
MORTS, ET CEUX QU! ONT ÉCHAPPÉ AUX 
“DEMONS DE LA PRAIRIE" ONT COMPRIS 
ET ABANDONNE LA LUTTE." CROYEZ-MOI, 


JEUNE HOMME, CES BANDOITS SONT : 
IMPITOYABLES ! 


CEST BON..VE VAIS 
ENCORE RÉFLÉCHIR: 


1> 


“| 


VOILA UN TYPE 
A SURVEILLER !. 


LE SOIR MÊME ,BILL SE RENDIT SECRE- 
LA à GREEN RANCH° CELUI-LA, 
MÊME OÙ AUCUNE FOUILLE N'AVAIT ÊTE 
FAITÉ..IL S'Y MIT EN OBSERVATION .….. 


TE, | HÉ DANS UN GRENIER, #4 
CETTE FOIS, PAS DE DOU BILL VIT ARRIVER TROIS _ 


J'ENTENDS LES PAS DE HOMMES PORTANT DES 
INSTRUMENTS 


IL9 SE MIRENT EN ET VOILA ..C EST B 
DEVOIR DE FORER CE QUE JE PE 
UN TROU ,PUIS TER ; S 


DES TRON 
DE SONDE... 


TRAVAIL LES SONDES FURENT SORTIES, ET 
UNE FORTE ODEUR DE PÈTROLE SE RÉPANDIT.. 


CELA NE FAIT PLUS AUCUN DOUTE + DES QUE LES MYSTÉRIEUX VISITEURS FU- 
VOILA LA RAISON QUI POUSSA CES RENT PARTIS ,BILL,À SON TOUR, PRIT LE 
BANDITS À AGIR. LE TOUT EST DE CHEMIN DE 


SAVOIR DOÛ VIENNENT LES LAWTON.. 


LL IN OU AE A LI 


Î 


LE LENDEMAIN MATIN,IL RENDIT VISITE 

AU MAIRE DE LA VILLE, LUI RÉVÉLA SON 

IDENTITÉ, ET EUT AVEC LUI UN LONG 
ENTRETIEN. 


M° CLIFTON JE VIENS ACHETER ,AU DEPUIS CE MATIN J'AI 5 
; ee ACCORDÉ UNE 
NOM DE LA VILLE, LES TROIS RANCHES OPTION À UN ACQUÉREUR ÉVENTUEL 


[| D'OKLAHOMA -c1TY ! 


ME SEMBLE / VOTRE ROUTE, JE VAIS TA- 


‘ 
; ut Ur 7 L LA CHER D'EN APPRENDRE 


TRAITÉE PAR 
TÉLÉPHONE... 


.BILL Ÿ RENTRA SANS BRUIT,ET SE MI 
À L'ÉCOUTE À LA PORTE DU BUREAU. 


ALLo." HORTY 7. BON. JE VOUS REJOINS 
IMMÉDIATEMENT À OALAHOMA-CITF.. 
IL N'YA PAS UN INSTANT À PERDRE. 
JL FAUT SIGNER LA VENTE POUR LES 
AFFAIRE NOUS 


QUELQUES INSTANTS PLUS TARD? 
CLIFTON FILAIÎT,DANS SA CARRIOLE 
SUR LA PISTE D'OKLAHOMA -CITY, VILLE 

DISTANTE DE 70 MILLES DE LAWTON... 


EN = 


es 
N 


MON PI 
Ÿ de: ) Er 


OUI, M'LE MAIRE, ETSON EI PAR UN RACCOURCI 
BUREAU EST AU N°17 DE IS = LE MAIRE ET BILL SË| 

LA GRANDE RUE. SJ LANCÉRENT VERS 
7 | OKLAHOMA-CITY, 


Woo oo {vo 


o o 
0 o 
— 
e o 
a 0 
= — 
e o 
eo o 
- = 


PHONE PAR CLIFTON ,ESTUN CERTAIN 
Luc HORTY, DOMICILIÉ À OKLAHOMA-CITY. 


ere DS ILS SONT LA .… J'ENTENDS LA VOrx 
frise LE CL/FTON.. ÉCOUTONS.. 


SUIVONS-LE. 


LE MAIRE DE LAWTON S'EST PORTÉ . 
ACHETEUR ! JE NESAIS mer 


QUE JE LES SI6NE, 
ET FILE LES FAIRE 
ENREGISTRER! 


L..ET À LA SUITE OU AE TAIRE-DE 
L'AGENCE ,ILS PÉNÉTRÉRENT DANS LA MAISON 


@U0I ? QUE DITES-VOUS! CERTAINEMENT JE L'AI DAGORD RECONNU 
HESLDsSSe LT re om | | À SA VoiX..£T MAINTENANT ENCORE 
É MALGRE QUIL AIT RASE 441 CECI EXPLI 


QUE LES BOTIES 
TRUQUÉES !. 


AUNOM DE LA LOL DONT JE SUIS LE REPRÉ - | | AINSI, LE SRERIF AVAIT DECOUVERT 
BONDIT VERS LA PORTE POUR LUC HORTY. ALIAS LESLIE HORN. | |OSCASIONNELLEMENT QUE LES RANCHÉS 
HA ADIÈL PLONGE ET LA ET VOUS, CLIFTON, JE VOUS 
RÉUSSIT À LE CEINTURER !.. > JR ARRETE ! 


£… GRACE À Vous, BILL, LEURS 
LÉGITIMES PROPRIÉTAIRÉS EN PROFITE - 
RONT.. MERCI POUR EUX !.. À 


LE FROM SÉVISSA EË 
NE RARE INTENSITÉ A \|| 
VANCOUVER, CENTRE 
DELLETIER DE LA FRONTIÈRE Èù 
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MERCI MES AMIS À VOUS NE PENDANT CE TEMPS RONNY ÉTAIT 
À LA RECHERCHE DE LA PISTE DU 
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NOUS NE BA R OUESTION DE RONNY NE TARDE PAS À 
TRE CONTRE EUX SANS RECEVOIR SA RÉPONSE. 
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‘6 MYSTIC ” 


Ce n'est pas le mystère. 


Ce n'est pas la mystification. 


Ce n'est pas la police, ni l’espionnage. 


C'est un peu de tout cela... 


dans une ambiance endiablée et frénétique. 


Ta TNT Tan es End erues eue Leee Bee AIME USE die 

MYSTIC N° [L inaugure une série ll \ l | ÉRSONMEUE GeNTRE NOUSTRIEL LE PLUS IMPORTANT DE 

qui se rattache au genre policier par un fl 
sens aigu de l’investigation. 


Pour atteindre au cœur du mystère, 
un homme a mis au point tout un 


système de détection auditive et visuelle 


Gi, LES STUDIOS DE L'É ON DE TÉLÉVI. FV, DE 
: ; ee : SION LA PLUS RÉPUTÉE DE LA CITÉ HOUS Ai WELLO PE RE QE 
qui prend l'acte délictueux sur le vif. RONS FAIRE LA CONNAISSANCE DU PERSON US UN BON 


Cet homme, c'est Monsieur TÉLÉ- 
VISION, Mr. T.V. pour les auditeurs. 
Il est parvenu par l'intelligence de ses 
informations et la sûreté de ses réactions, 
à réaliser la prise en direct des faits qui 
ne parviennent le plus souvent au 
public qu'après de longs délais. 


Vous suivrez avec un plaisir sans 
précédent cette acrobatie de l’infor- 
mation. REP 


MTV. POSSÈDE TOUTE UNE SÉRIE | [C24/2 D00GE ET SA BANDE PA SANS PER INSTANT, H», 
D'INDICATEURS DANS LA PÈGRE RENT UN NOUVEAL COUP CE 5 PRIT UN TAXI POUR SE FAIRE” CON DUR 
CH AU INDIQUE. 
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Retenez  MYSTIC ” chez votre ; 1 9 LR ee 


marchand habituel. 
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Bienvenue dans le temple de la 

'#! bd et du magazine oublié !! Late 

AS 


ji Au menu, De l'aventure, de l'exotisme, de la science-fiction, du mystère, du 
fantastique. Ce blog, vous l'aurez compris va essayer d'exhumer de nos 

, A caves et de nos greniers ces oeuvres oubliées. Le but n'est pas forcément de 

\ proposer des séries entières car numériser prend du temps, mais au moins 

"4 | vous faire (re)découvrir certains numéros. Je compte sur votre aide 
nn pour participer et proposer vos trouvailles ! 
in. La Team 
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‘ARTIMA” vous offre un autre 
NUMÉRO SPÉCIAL 


qui est en vente dès à présent 


et où vous vous retrouverez fdans la fantas- 
magorie des terres chaudes, celles où l'aventure 
prend plus naturellement un caractère tortueux, 
un climat de conspiration. Les Héros du 
Bengale et Roger Lebreton y apportent cependant 
un élément d’héroïsme. 


Demandez-le chez votre marchand habituel 


68 pages d’histoires complètes : 


seulement 


AVEZ-VOUS ACHETÉ... 


LES TIRAGES SPÉCIAUX en 68 pages d'histoires complètes, de nos éditions en exclusivité ? 
Sinon, demandez vite 


VIGOR ‘ SPÉCIAL ” et MÉTÉOR ‘ SPÉCIAL ” qui seront bientôt épuisés. 
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